
** ,~t

Les mélodies uvec orcheslre l' il!J en
a de bonnes. Mais il y en a beaucoup
d'mltres, dont on abuse.

A. BOSCHOT,
tri/ique à l'« Echo de Paris ».

***
La Méioàie es! la raisun d'être de la

musique, car c'est elle qui reproduit la
pensée du compositeur, et qm émane de
son inspiration.

Avec les progrès de l'art musical, il est
évident OHe l'ureille est eteIJenue plus
cxigeanté, et ne se contentant plus d'ull
simple chant, (( veut» un accompagne­
menl d'orchestre de plus en plus com­
pliqué. Encore ne faut-il pas lJu'on en­
fouisse ladiie mélodie sous de si formi­
dables contre-chants qu'on ne la ciLstlfl­
gae plus J

Et cela, je le sais, a cependant sauvé
nombre de compositeurs qui, à court
d'inspiration, flOUS ont donné souvent un
tmuaiL lzarmoniq ue parfait (même parfois
original) mais un déluge de notes auec
des tenu~s ou des pédales exagérées, ell
lin de compte ne SIgnifiant rien !

Trois choses, à mon modeste avis, sonl
essentielles à la Mélodie :

La première: qu',elle -ne soit pas d,e
ItaiUe exigue. Les composltcurs aux
idées larges se trouvent malheureuse­
ment de moins en moins.

La seconde: qu'elle se rapporte (ILl su­
iel choisi.

Or, pour faire de l'originalilé, le com­
pos,iteLll' noie son inspiration clans la
technique et tombe dans Ull défaui con­
tl'aire à celui du bei canto devenu trop
dénudé pour nos oreilles aciueiles.

Car si, de ce bel .canto, ail dit: ( C'est
charmant, mais vrwment trop simple »,
d'une ill.élodie actuelle, a,ccompagnée
d'orcheslre, le public, mênù musicien
pensera trois fois sur quatre: «( C'est
bien écrït, mais il ne nous l'este rien ».
Et d'une belle Cludition il doit restu quel­
que souvenir.

La troisième raison d'être de la Mélo-
die fournira ma conclusion : .

La mêÎodie doit ou nous émouvoir ou
nous charmer, ou encore nous divertir.

. Libre au composiieur de l'ornementer,
la développer, la triturer avec tous les
pl'oqrp-s de la technique actuelle, et an
goût du jour - mais ce qu'il ne doit pas:
ouolter, c'est que toutcs les œuvres qlll
demeurent sont celles où les phr.ases
mélodiques parlent à noire cœur et res­
lent en dehors ou seulement voilées par
les motifs d'accompagnemenI.

Là est le secret de ne pas fatig ucr les
auditeurs et d'écrire une musique qui ne
lail pas seulemenl que parlel' beaucoup ..'.
pour ne rien dire.

Edm. LE PAGE.
Critique musical du « Soleil ».
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LÉGENDE DE L.ll l{OSÉE
Mdodie de M. Lucien CHEVAILLJER

. La,}nélo?ie que nous présentons'-~âü­
Jourü llU!1 u nos abonnés émane d'un
j,eune musicien dont l'activité s'est dé­
pensée ù la fois dans la composition,
dans ie professorat ,et dans la critique.
Né ù Paris en 1883, i\LL. Che.vaillier
n'entra au Conservato,iI'Ü qu'après avoir
fort a, ancé ses études c!as,siques. El,
tout ,en poursUIvant s-cs travaux liUé­
raÎTes 'jusqu'à i'o,bten.tion de la licence
ès-lettr~s, ,en 1909, il remporta, au Cor,­
se.n~towe, dal;1s la classe de Lavrignalc,
le 1 pnx d harmome (1905), dans 11>.

,cias,se de Canssade le le. prix de contre­
pomt (1906), dans la classe de Lenep­
ve\l t.e 1er prix de fugue (19G8). Sans in­
SIster sur les pnnclpes pédagogiques dl}
i\L Chevaillier (nous aurOns l'occasion
de le faire plus tard), disons s:euIement
que comme ·compositeur il a aocumulé
un bagage ·sérieux comp~rbrnt ; 2 S!Jm~
phoTlles, 1 /jonate, p-our piano, des Piè­
ces pOUF f1ute Jet des œuvres éditées
(Senart el Cie) : 3 Sonales piano et vio­
lon, f)}1élodie,s, 1 Sonate. pour piano et
des PLCces. breves pour piano. En outre
M. Che, ai']lier a écrit pour la scène ~
La p'aysanne, opéra"comique en un acte,
MIelle Lachmel, dr.ame lyrique en -1
actes. ek ... Comme critique, IiI a èol­
.lahoré à la « Revue' M:usi,caJ:e » et au
« Monde Musical ». Le Salon des Mu-·
sici,ens Français» a décern€ un.(;) pre­
mière médaille à 'l'vI. L. Chevaillier en
191~ '

La Légende de la Rosée, dont nos·lec­
teurs goû ter-ont le charmer volontaire­
Fl?-entingénu et la mélodie élégamment
SImple, vient d'être' achetée par la mai­
son d'édition Senart et Cie, où eUe paraî­
tra prochainement.

Jnformations

~ L'Annuaire des Artistes pour 1913
vient de paraîtr1e. C'est un copieux et

élégant ouvrage où dilettantes et pro­
fessionnels trouveront de nombreux ren­
s.eignements sur la Musique, Je Théâtre
et les Artistes.

~ Encouragés par le succès. l'f''lll­
porté par notre Concours nous . inJ'oF­
mons nos l·ecteurs que nous en prépa­
rerons un autre, original et intéressant.
dest.iné à les distraire pendant la pé­
ri&CL0dos gr.andes va'canoe,s.


